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Lorsque vos services sont requis
pour effectuer une enquête, il est
primordial de garder en tête que
votre crédibilité sera jugée. Votre
professionnalisme sera scruté et
miseen doute.

Il est donc important, peu importe
ƭΩŀƳǇƭŜǳǊdu chantier, que le
travail soit fait de manière à ne
rien laisserdecôté.
Un enquêteur certifier CFEI
(certified fire and explosion
investigator) a suivi une formation
en matière ŘΩŜƴǉǳşǘŜincendie
selon la norme NFPA 921 et
reconnu par la NAFI (National
Associationof FireInvestigators).

Un travail bien fait!



NFPA921 défini et recommande,de
façon sécuritaire, les lignes
directrices à la réalisation
ŘΩƛƴǾŜǎǘƛƎŀǘƛƻƴǎet ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǎ
méthodiques sur les incendies et
explosions. Bien que si justifié, y
dérogerƴΩŜǎǘpas une faute, il est
opportun, lors ŘΩǳƴŜenquête, de
procéder selon la méthode
scientifiquesoit celledécrite dansle
Guide pour les investigations
incendies& explosion(NFPA921).

Identifier le besoin (identifier le
problème), définir le problème,
recueillir les données, analyser les
données,développerune hypothèse
(raisonnement inductif), vérifier
ƭΩƘȅǇƻǘƘŝǎŜ(raisonnementdéductif)
et sélectionner ƭΩƘȅǇƻǘƘŝǎŜfinale,
sont les 7 étapes à suivre de cette
méthode scientifiquenous aidant à
ne paspasserauxcôtésŘΩƛƴŘƛŎŜǎou
de donnéesimportantes.
Ne sautez pas trop vite aux
conclusions,le biais deƭΩŀpriori est
cequi peut sepassersi lesétapesne
sont pas suivies, une conclusion
hâtive avant ŘΩŀǾƻƛǊrassembler
toutes les donnéespeut nuire à la
découvertede la véritablecause.

Il serait inopportun lors ŘΩǳƴfeu
de résidence où, en faisant le
déblai, vous notez que le balcon
semble fortement atteint et ǉǳΩƛƭ
présente une forte odeur
ŘΩŜǎǎŜƴŎŜΣde toute suite le
transférer à la police ou encore
conclureà un incendievolontaire
avecprésenceŘΩŀŎŎŞƭŞǊŀƴǘ. Il faut
poser des questions, étudier les
habitudesde vie de cesrésidents.
Lessuppositionssont à proscrire,
ƭΩŜƴǉǳşǘŜǳǊdoit vérifier ses
hypothèses. La chronologie du
départ du feu et sa propagation
ne pourrait tenir la route dansune
telle présumécause. Il estpossible
par exemple, comme on peut
ƭΩŀǇŜǊŎŜǾƻƛǊsur les photos, que
certains citoyens aient ƭΩƘŀōƛǘǳŘŜ
de garder, à proximité de la
maison, des contenants qui
pourraient nous faire croire à de
mauvaisesintentions, quand ici,
ŎΩŜǎǘsimplementde la négligence
ou encore de ƭΩƛƎƴƻǊŀƴŎŜau
danger.



On peut apercevoir ici sur le balcon 
arrière de cette résidence une 
bonbonne de propane et un bidon 
ŘΩŜǎǎŜƴŎŜΦ

Et si une trace ŘΩŀŎŎŞƭŞǊŀƴǘétait
seulement le résultat ŘΩǳƴ
remplissage ou encore une fuite
ŘΩƻǳǘƛƭdespompiers? Ne laissezrien
sansvérification. Les soldats du feu
utilisent des équipements qui
peuvent être rempli sur place,
comme des scies mécaniques,des
sciesà béton, despompesou encore
desgénératrices.



Dans le cas où nous avons deux
foyers ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜΣil faut ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ
que ceux-ci ne sont pas le résultat
ŘΩǳƴŜretombée,ŘΩǳƴpassagedes
fumées chaudes. Deux foyers ƴΩŜǎǘ
pas forcément signe ŘΩǳƴ
incendiaire. Il faut vérifier partout,
ǎΩƛƴŦƻǊƳŜǊde ƭΩŞǘŀǘdes lieux avant
ƭΩƛƴŎŜƴŘƛŜ. Dans le cas ici (voir
photos) si le feu ǎΩŞǘŀƛǘdéveloppé
davantage,le feu se serait propagé
dansla garde-robe de la pièceà côté
de la cuisinepar un passagedesgaz
chauds via le trou présent à cet
endroit. Lemur aurait pu être défait
par les pompiers afin ŘΩŜȄǇƻǎŜǊles
zoneschaudesetǎΩŀǎǎǳǊŜǊque le feu
ƴΩŞǘŀƛǘpaspris plus loin dansle mur.
Dansce cas il aurait été impossible
de voir cetrou derrièrela hotte qui a
permisauxfumées/gazchaudsde se
faufiler.

Ci-haut, vue 
ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ŘŞōǳǘ 
ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜ ŀǇǊŝǎ ƭŜ 
passage des pompiers.
À gauche, vue de plus 
ǇǊŝǎ Řǳ ƭΩŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ 
de la hotte de cuisine, 
ǊŜƳŀǊǉǳŜȊ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀ ǳƴ 
trou dans le mur pour 
un passage de fils de 
branchement 
ŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜΦ /Ŝƭǳƛ ƴΩŞǘŀƛǘ 
pas visible avec la hotte 
en place.



LŎƛ ƴƻǳǎ ǎƻƳƳŜǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜ ŎƾǘŞ Řǳ ƳǳǊ ŘŜ 
la cuisinière dans la garde-robe .Nous y 
voyons le trou pour le passage des fils de 
branchement pour la hotte, sa boite de 
jonction et un début de bandeau de fumée 
sous la tablette démontrant un début de 
propagation.


